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Le temps Ordinaire…. 

 
C’est ainsi que l’on nomme, en français, la 
période liturgique où nous sommes actuel-
lement.  
Ordinaire, en comparaison aux temps forts 
qui sont des temps de grâces particuliè-
res : temps d’appel à la conversion, com-
me l’Avent et le Carême, où temps de fête 
à Noël ou à Pâques. 
Mais nous pouvons penser à d’autres 
temps forts que nous pouvons vivre com-
me un rassemblement, une journée de 
récollection, une retraite… 
Des moments où notre foi semble se 
réveiller, où nous pouvons sentir davanta-
ge l’action de Dieu, en nous et autour de 
nous. Des périodes où nous faisons des 
efforts, des actes particuliers, un temps où 
nous pouvons prendre de bonnes résolu-
tions… Mais ces moments ont toujours une 
fin… Alors c’est la ‘’retombée’’. La vie, le 
quotidien, reprennent le dessus, avec leurs 
habitudes, leurs problèmes, leurs incertitu-
des. 
Que représente ce temps Ordinaire ? 
Est-ce une période moins importante, une 
période au rabais ? 
 

 
 
Dans un sens elle est nécessaire pour que 
soient mis en lumière des temps forts, des 
temps de fête… Pour qu’il y ait un moment 
qui sorte de l’ordinaire il faut qu’il y ait la 
vie ordinaire avant.  
Mais peut-on résumer le temps ordinaire à 
cela, à l’attente d’un moment fort ? 
Cela représente la vie ordinaire, la vie de 
tous les jours, la période la plus importante 
de notre vie. Le lieu habituel où nous 
sommes appelés à vivre de notre foi, le lieu 
habituel où nous sommes appelés à gran-
dir dans l’Amour. Le lieu de nos luttes de 
tous les jours… 
Les temps forts sont là pour nous réveiller 
de notre torpeur, pour nous faire grandir. 
Ce sont bien des grâces particulières, mais 
nous devons les accueillir, nous devons 
vivre ces grâces au quotidien. C’est là le 
sens du temps Ordinaire… Et dans ce 
sens le temps fort est orienté, est au servi-
ce du temps ordinaire… 
 
Alors bon temps ordinaire… 

 
(Mais rassurez-vous à la 

fin du mois nous entrons dans un 
autre temps fort : le Carême !!!) 

 
   P. Jean-Claude 

Éditorial 
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          Frédéric Dard, 1921- 2000 
                          "San - Antonio" 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Cela ressemble à de la provoc !  San-
Antonio dans les écrivains du Bon Dieu ! A 
quel titre, mon Dieu ! Au titre  que je rappel-
le : Ces écrivains ne sont pas (uniquement) 
ceux qui s’adressent à Dieu et écrivent pour 
le louanger ; c’est plutôt qu’ils sont couverts 
par le Bon Dieu, celui-ci leur ayant donné la 
chance (la grâce) insigne de savoir écrire de 
la plus belle des façons, de créer à leur tour 
pour réfléchir et penser, et donner du plaisir, 
et même de la joie à leurs frères humains 
que nous sommes. 
Frédéric Dard est l’écrivain le plus lu de la 
seconde moitié du XXème siècle : 300 titres 
environ, des millions et encore des millions 
de lecteurs… Alors, me direz-vous, pourquoi 
vouloir absolument relier plus étroitement 
le Bon Dieu à San-Antonio, et Frédéric 
Dard à la religion ? Parce que leurs rap-
ports ne sont pas bien expliqués : le critique 
littéraire s’y intéresse peu, et la maison de 
Dieu n’est pas là pour en parler. Il faut donc 
que je m’y mette, que je parle du pourquoi 
et du comment ! 
Peu avant sa mort, Dard a dit à un journalis-
te :  «  Tu en as vu beaucoup des mecs 
de mon âge, toi ? Le Seigneur a rempli 
son contrat avec moi. Je veux dire que je 
peux crever. J’aurais eu mon taf... »  
C’est bravache comme San-Antonio et hum-
ble comme Frédéric. En relisant sa vie et 
une (petite) partie de son œuvre, j’ai réalisé 
l’importance des cassures de tout genre qui 
jalonnent son parcours et, toujours, le ramè-
nent à Dieu.  
Frédéric naquit (né-natif) le 29 juin 1921 à 
Bourgoin-Jallieu avec un bras gauche atro-

phié, inerte, déformé ! Cette cassure sera 
un handicap terrible pendant 20 ans et res-
tera une brûlure intense jusqu’à sa mort. 
Toutefois, il bénéficiera de l’amour de sa 
grand-mère, la « première femme qui passe-
ra dans sa vie », cette grand-mère qui de-
viendra dans ses livres la chère maman 
Félicie de son fils aimant et bien aimé. 
Dans leur pauvreté, elle lui apportera un 
viatique foncier sans valeur marchande : 
l’odeur de l’encaustique et Bibi Fricotin, la 
cuisine traditionnelle, le buis des Rameaux 
et la lavande « qui sent bon », toutes cho-
ses qui lui feront un peu oublier son handi-
cap. A tout hasard, lisez « Faut il tuer les 
petits garçons qui ont les mains sur les han-
ches ? » 
De 1940 à 1950, c’est une période lyonnai-
se difficile. Il y a eu à Lyon, avant guerre, 
une « école » assez fleurie (Albert Londres, 
Dullin, Béraud, Scize Galtier Boissière…) et, 
même pendant l’occupation, de grands écri-
vains « maintiendront » (Haedens, Maurras, 
Déon), tout cela dans un mauvais climat qui 
amènera une abominable épuration. On est 
en rupture, on épure… L’appui de Mar-
cel.E. Grancher, écrivain vrai et vrai résis-
tant, lui ouvrira la route de Paris. Mais, là 
aussi (il en parlera peu mais il en parlera) 
les horreurs de l’époque resteront une brû-
lure permanente. 
De 1950 à 1960 c’est l’éclosion, après la 
parution du premier San-Antonio. Elle vien-
dra du théâtre. L’adaptation de « La neige 
était sale » de Simenon et son succès au 
théâtre du Grand Guignol lui permettent la 
rencontre, et l’amitié définitive, de Robert 
Hossein ; celui qui aurait fait un San-Antonio 
séduisant mais qui, saisi par la grâce, fera… 
« Un homme nommé Jésus ». Hossein, le 
survivant des deux, a aujourd’hui 86 ans.. 
Qui des deux a entraîné l’autre ? Pour l’a-
necdote, Dard écrira alors : « Délivrez-nous 
du mal ». 
De 1960 à 1980, c’est le triomphe. Frédéric 
qui, sous des pseudos divers, a fourni de 55 
à 59 au Fleuve noir 52 titres sur 215 parus 
(le quart), écrit en même temps la crème 
des San-Antonio (Tango chinetoque, à relire 
d’urgence), réalise les « Hors Série » (un 
million d’exemplaires pour l’histoire de Fran-
ce par Bérurier…), et les très grands romans 
(Y a t’il un Français dans la salle ?, Les clés 
du pouvoir sont dans la boite à gants). Et 
pourtant, dans cette période dorée, trop 
dorée sans doute, il y a deux nouvelles brû-
lures : une tentative de suicide en 1965, la 
seule (?) officielle dont il traînera des sé-
quelles, et un « douloureux divorce » : Il 
« laisse tomber la fille » c'est-à-dire Odette, 
la compagne des très mauvais jours pour 
une très (trop) jeune fille, mini mini jeunette, 

Françoise (la fille de son ami éditeur De 
Caro) qu’il connaît depuis sa naissance.. De 
là viendra peut être le personnage de Marie 
Marie, mais de la viendra sans doute un 
remords d’autant plus trouble lorsque, plus 
tard, on lui enlèvera sa fille Joséphine, dans 
les mêmes âges…  
A partir de 1980, cela pourrait être la tran-
quillité glorieuse. 
Mais il y aura donc l’enlèvement (rançon) de 
sa fille, comme si certains mauvais démons 
apportaient une ultime rupture dans cette 
vie souvent trop… secouée. Autrement, San
-Antonio ronronne… des réunions aux 
« Grosses Têtes » radiophoniques avec des 
écrivains amis, des « pointures » comme 
Dutourd ou Boudard, l’ami Hossein et même 
le père Gilbert (le curé des loubards). De 
l’autre côté une admiration pour Mitterrand, 
le littéraire cultivé aux rapports contrastés 
avec la religion… Et même, sur la toute fin, 
une tendance au prêchi-prêcha politique-
ment correct. Et la famille lui reste fidèle : 
Alexandre Benoît Bérurier (l’enflure), Berthe 
la baleine, César Pinaud (des charentes), 
Félicie l’immortelle, Marie Marie la musarai-
gne, le Vieux, Jérémie Blanc tout noir. Ils 
vous donnent rendez-vous avec leur com-
missaire chéri dans les 175 San-Antonio et 
8 Béru hors-série. (Côte à côte, cela fait 
3,38 mètres en linéaire ! 
Et surtout, croyez-moi. En dehors de quel-
ques anodines blagues de potache, dans 
toute cette œuvre, vous ne trouverez jamais 
aucune de ces vilenies, petites fientes ou 
grandes ignominies, insultes diverses à 
Dieu et à la religion qui forment le brouet de 
nos humoristes entre guillemets. Il connaî-
tra, de son vivant, son propre dictionnaire : 
15 000 mots ou néologismes différents ré-
partis dans toute son œuvre. Il viendra s’é-
teindre dans ce pays trop méconnu : la 
Suisse. Il y évoquait un enfant du pays, Blai-
se Cendrars, un autre écrivain de luxe, un 
autre manchot qui aurait pu titrer : « Et la 
main amie de Cendrars à la main moignon-
née de San-Antonio… » Snif ! Snif ! Monsei-
gneur Mamie, évêque de Fribourg, devenu 
un ami aux visites quotidiennes, lui a organi-
sé une audience privée avec Jean-Paul II, 
où il se rend avec ses filles… Ah ! Les filles 
de Frédéric ! Et après le 6 juin  
2000, Frédéric Dard et San-antonio pren-
dront un ticket, un aller-simple pour deux, et 
pour là-haut… 
Voilà ce que je voulais dire : l’enfant triste 
de Bourgoin-Jallieu a enfin trouvé la paix ; 
il est allé rejoindre d’autres enfants du Bon 
Dieu. 
 
    Le Chroniqueur 
            Sylvain Deschamps 
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Après une première tranche de travaux 
en 2012 qui a consisté à mettre l'église 
hors d'eau, la municipalité de La Roche-
foucauld a fait procéder au nettoyage 
des murs intérieurs de la nef et de la 
salle basse du clocher. Cette opération 
a duré près de quatre mois, entre sep-
tembre et décembre. Fin août, quelques 
paroissiens volontaires et des person-

nels des services techniques de la ville 
ont enlevé les bancs. Certains ont été 
replacés dans le chœur et dans le tran-
sept, seuls endroits restant disponibles 

pour la célébration des offices. L'autel a 
été déplacé (au prix de quelques cour-
batures!) et disposé sur des estrades 
(dont une construite spécialement, bra-
vo les paroissiens-menuisiers !). 
Quelques jours avant Noël, les travaux 
terminés, tout le mobilier a retrouvé sa 
place habituelle et les fidèles comme 
les visiteurs ont pu apprécier cette cure 
de jouvence de notre église. Le nettoya-
ge semble avoir donné un nouveau 
volume à la nef, la pierre ayant retrouvé 
sa belle couleur blanche; le contraste 
avec le transept et le chœur est saisis-
sant. On se plaît à imaginer le résultat 
final, lorsque après la troisième tranche 
de travaux, cette crasse noire (due au 
temps, à la fumée des cierges, au sys-
tème de chauffage, etc.) aura disparu 
de tout l'édifice. 
Les travaux ont été réalisés par la So-
ciété des Compagnons de Saint-
Jacques, spécialisée dans la restaura-
tion des monuments historiques et la 
réhabilitation des édifices publics et 
privés. Ce sont plus particulièrement 
deux artisans de cette société, Sébas-
tien Vaslin et Sébastien Naudin qui ont 

procédé au nettoyage des 900 m² 
de murs à traiter. Douze mètres 
d'échafaudage ont été nécessai-
res pour atteindre les parties les 
plus hautes (la voûte reconstruite 
vers 1600 après les Guerres de 
Religion). Bien qu'à la grande 
porte, il y avait un panneau 
«chantier interdit au public», des 
impatients (ou des amoureux de 
l'édifice!) venaient jeter un petit 
coup d’œil pour constater l'avan-
cement des travaux ! 
Le procédé a consisté à projeter 
sur de grandes surfaces un pro-

duit à base de latex, spécifiquement 
adapté à ce genre de nettoyage. Après 
trois heures de séchage, la substance 
se transforme en un film, sur lequel se 

fixent les salissures et particules et qu'il 
suffit de retirer manuellement. Certes, il 
reste quelques taches, quelques zones 
grises, mais à la fin de la troisième tran-
che des travaux, un produit, sorte de 
badigeon, sera déposé pour donner 
encore plus de blancheur. 
Alors patience, patience … Il y a encore 
des fils qui pendent car il faut repenser 
l'éclairage (et la sonorisation?). Les 
panneaux de plusieurs stations du che-
min de croix manquent encore mais ils 
sont en cours de nettoyage et de res-
tauration grâce aux bons soins bénévo-
les de MM. Elégido et Michel, deux Ru-
pificaldiens qui, à juste titre,  en ont été 
remerciés lors du dernier conseil muni-
cipal début décembre. 

Depuis Noël, non seulement des fidè-
les , mais  encore des  personnes 
«indifférentes» sont venues constater et 
admirer le «coup de jeune» de l'église 
Saint Cybard et Notre Dame de l'As-
somption, et cela, municipalité, clergé, 
paroissiens et amateurs d'art ne peu-
vent qu'en être satisfaits. 
 
Christian Vallée  

Les travaux à la collégiale Notre Dame de l’Assomption et Saint Cybard 
de La Rochefoucauld 

 Christmas Carol 
 La chorale anglo française « Voces Concordiae » sous la 
conduite de Mme Faye Caley a animé successivement 2 offices 
de Noël (Christmas office) : 
- le premier, vendredi 13 décembre, dans l’église de Saint Martin 
de Pressignac (ancienne paroisse du Père Bernard Jobert). Un 
verre de l’amitié très apprécié a été offert à l’issue du concert 
dans une ambiance chaleureuse. 
- le deuxième, samedi 14 décembre, dans l’église Saint Maurice 
de Montbron suivant la tradition. 
Les deux soirées ont rassemblé un nombreux public dans  
l’ambiance de Noël. 
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Nous avons vécu... 

A l’église Saint Paul, à Chazelles, s’est déroulé 
un concours de crèches juste avant Noël. L’asso-
ciation « les chats huant », qui œuvre pour la 
mise en valeur de cette belle église, a organisé 
ce moment sympathique, en préparant l’église et 
en offrant un espace à chaque exposant. 
Les œuvres étaient très variées, mais pour la 
plupart faites main pour l’occasion de ce deuxiè-
me concours, deux ans après le premier. Les 
participants ont rivalisé d’imagination dans les 
matières utilisées et les techniques. Les ciseaux, 
la colle, le carton et le bois ont fait merveille dans 
les mains des créateurs. 

Cette année, les enfants étaient bien représen-
tés. Avant la remise des prix, tous les enfants du 
catéchisme de Chazelles ont joué et présenté un 
conte de la nativité sous les applaudissements de 
l’assemblée. Après la distribution des prix, un 
goûter était offert et partagé entre tous : vin 
chaud parfumé et petits gâteaux nous ont réga-
lés. 
Bravo pour toutes les crèches présentées dans 
l’attente de Noël ! Et merci aux visiteurs venus 
nombreux découvrir les crèches et exprimer leur 
vote.  

Nathalie 

 
Les fidèles se sont rassemblés nombreux 
comme chaque année pour célébrer la nais-
sance de Jésus. Une place avait été faite aux 
enfants qui avaient préparé des crèches vi-
vantes ou des contes de la nativité pour nous 
faire entrer dans la célébration 

« Frères et sœurs, ici à Montbron, comme en chacune de nos 
communes, nous sommes appelés, à partir de l’événement 
étonnant de Noël, de Dieu avec nous, à former non pas des 
clubs catholiques, mais un peuple de gens croyants et coura-
geux, qui n’ont pas de solutions magiques pour résoudre les 
problèmes économiques, mais qui savent, du plus profond de 
leurs cœurs et de leurs corps, que la dynamique de l’amitié, du 
respect des personnes, de la proximité réelle et de la solidarité 
tenace, est possible, praticable, et qu’elle peut empêcher le 
désespoir et la mort. 
Nous célébrons Jésus Christ, né de notre chair, avec le grand 

désir de participer, chacun à notre place, à cette révolution de la 
bonté et de la tendresse, non pas pour prendre le pouvoir, mais 
pour empêcher des catastrophes et pour montrer que la prati-
que du don de soi fait aussi partie des forces de notre société. 
C’est donc l’heure de nous étonner, comme s’étonnent des pa-
rents, quand leur enfant vient au monde : ce qui naît est petit, 
fragile et même sans paroles, mais nous croyons que Lui, le 
Verbe de Dieu s’est fait chair et qu’il demeure en nous, vivant et 
aimant, chaque jour, jusqu’à la fin des temps. » 
 

+ Claude DAGENS, évêque d’Angoulême  

 
 
Cette année, exceptionnellement, la messe de Noël de 21 heures à Montbron était prési-
dée par notre évêque Monseigneur Dagens. Il voulait ainsi donner un signe fort d’amitié et 
de soutien aux producteurs laitiers souvent en difficulté, et rappeler l’importance de la 
proximité avec tous en ces temps de crise. Elle fut introduite par un mime interprété par 
les enfants de la catéchèse sous l’initiative de Mme Agnès Faure. Ils mirent beaucoup 

Concours de crèches : église Saint Paul de Chazelles 

La jeune gagnante du concours 

Chazelles 

Montbron 

Veillée présidée par  Mgr Dagens 

La Rochefoucauld 
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La solitude est la plupart du temps 
difficile à vivre, mais plus encore 
quand les bruits de la fête résonnent. 
C’est surtout vrai au moment du nou-
vel an, quand tout s’amuse autour de 
nous… 
Pour bien franchir le seuil de la nou-
velle année , une célébration de l’offi-
ce des Vigiles était proposée à l’égli-
se de Montbron en compagnie de la 
communauté des chanoines. Puis 
tous ceux qui le souhaitaient se re-
trouvèrent à la salle paroissiale pour 

l’apéritif et un repas partagé. 
Chacun apporta, qui le foie gras, qui 
le saumon, toasts et salades festi-
ves, et de nombreuses pâtisseries? 
Vin et champagne remplirent les 
verres (avec modération !)  Et la fête 
fut chaleureuse et joyeuse. Une soi-
rée de nouvel an qui s’acheva à l’o-
ratoire pour une prière à Marie . 
Une bien belle façon de commencer 
l’année 2014 ! 

Caroline 

Montbron: messe de l’Épiphanie et échange des vœux  
 

En ce dimanche 5 janvier 2014, comme c’est maintenant la cou-
tume, toute la paroisse de Montbron était rassemblée pour une 
messe unique de l’Épiphanie  
L’échange des vœux, accompagné par un verre de l’amitié, ras-
sembla les paroissiens autour du Père Hugues, des Pères Ar-
mand et Jean-Paul et du frère Laurent. 

Les élus étaient également conviés, on nota en outre la présence 
de Monsieur Michel Boutant président du conseil général et de 
Monsieur Gwénaël François, maire de Montbron et de madame 
Monique Frodeau, maire de Saint Germain. De jeunes confirmés 
enrichirent ce moment festif de leurs vœux très porteurs, merci à 
eux et à tous! 
 

D’une année à l’autre 

À l’écoute du pape François: ex-
traits du message pour la journée 
mondiale de la paix, 1er janvier 
2014 
 
 « La fraternité, fondement et  rou-
te pour la paix  

 
la fraternité est une dimension essentielle 
de l’homme, qui est un être relationnel. La 
vive conscience d’être en relation nous 
amène à voir et à traiter chaque personne 
comme une vraie sœur et un vrai frère ; 
sans cela, la construction d’une société 
juste, d’une paix solide et durable devient 
impossible. Et il faut immédiatement rappe-
ler que la fraternité commence habituelle-
ment à s’apprendre au sein de la famille, 
surtout grâce aux rôles responsables et 
complémentaires de tous ses membres, en 
particulier du père et de la mère. La famille 
est la source de toute fraternité, et par 
conséquent elle est aussi le fondement et la 
première route de la paix, puisque par voca-
tion, elle devrait gagner le monde par son 
amour. 
La racine de la fraternité est contenue dans 
la paternité de Dieu. Il ne s’agit pas d’une 
paternité générique, indistincte et inefficace 
historiquement, mais bien de l’amour per-

sonnel, précis et extraordinairement concret 
de Dieu pour chaque homme (cf. Mt 6, 25-
30). Il s’agit donc d’une paternité efficace-
ment génératrice de fraternité, parce que 
l’amour de Dieu, quand il est accueilli, de-
vient le plus formidable agent de transfor-
mation de l’existence et des relations avec 
l’autre, ouvrant les hommes à la solidarité et 
au partage agissant. 
En particulier, la fraternité humaine est ré-
générée en et par Jésus Christ dans sa 
mort et résurrection. La croix est le “lieu” 
définitif de fondation de la fraternité, que les 
hommes ne sont pas en mesure de générer 
tout seuls. Jésus Christ, qui a assumé la 
nature humaine pour la racheter, en aimant 
le Père jusqu’à la mort, et à la mort de la 
croix (cf. Ph 2, 8), nous constitue par sa 
résurrection comme humanité nouvelle, en 
pleine communion avec la volonté de Dieu, 
avec son projet, qui comprend la pleine 
réalisation de la vocation à la fraternité. » 
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Nous allons vivre... 

Maison 
 paroissiale  
de Montbron 

 

4 février 
à 20h30  

 
 

Avec le Père 
 Hugues 

 

A partir de  
l’évangile  

de Saint Jean 
 

« Lectio      divina » 

Soirée de Carême en Doyenné - Mardi 18 mars 2014 
                         à La Rochefoucauld 
                  Présidée par Monseigneur Claude DAGENS 
 
  - 18h30 : Messe à la Collégiale 

 
 - 19h30 : Bol de riz 
 
 - 20h30 : Conférence de Mgr Dagens 
 
 

   A noter dans vos agendas - Venez nombreux 

 
 
 Ensemble, 
 c’est plus facile et plus chaleureux  
 
 
  La prochaine soirée prévue pour apprendre les chants 
       du nouveau carnet est fixée : 

 
Le lundi 17 février 2014 à La Rochefoucauld 

(la salle de l’Étoile), à 20h30 

Assemblée Générale de la Fraternité  
Tardoire et Bandiat-Didyr 

 

L’Assemblée générale ordinaire de la Fraternité Tardoire et Ban-
diat-Didyr aura lieu le samedi 08 février 2014 à 14h00, à La Ro-
chefoucauld - Salle de l’Étoile (à côté du presbytère).  
 

Ordre du jour : 
 

- Annonce de l’élection du tiers sortant du Conseil d’Administra-
tion et élection du nouveau bureau. 
 

- Finalisation du projet de secrétariat public à Didyr, grâce en 
partie à la subvention accordée par le Sénat. 
 

- Repas annuel le dimanche 16 mars 2014 à 12h30, Salle des 
fêtes de Montbron. 
 

Cette assemblée sera clôturée par un verre de l’amitié. 
 
Cet avis tient lieu de convocation pour tous les membres de 
L’association. 

Samedi 1er et dimanche 2 mars 
VISITE PASTORALE en milieu rural, dans no-

tre doyenné, de notre évêque 
Mgr Claude DAGENS 

 
Samedi après-midi : visites d’exploitations agrico-
les 
Samedi à 20 h 30, soirée réflexion et débat  ou-
verte à tous, avec des acteurs du monde agricole 
Dimanche à 11 h à Montemboeuf, messe en 
doyenné présidée par Mgr Dagens 
 

Un temps fort important pour nous! 
 

Dimanche 09 février à 11h00 
     Église de Montemboeuf 

 
Messe anniversaire pour le Père Serge 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
11h00 :    Messe à l'église St Maurice de  Montbron avec 

      les  familles et les enfants 
       Procession et bénédiction des cierges 
                 Bénédiction particulière des enfants 

 

12h30 : Verre de l’amitié 
 

13h00 : Repas : « à la fortune du pot » 
      Chaque participant apportera un élément           
      d’un grand pot au feu que nous préparerons  
      et partagerons ensuite : Inscriptions et  
                 renseignements au prieuré. 
       05 45 70 71 82 (le matin de 9h30 à 11h30) 
14h30 : parcours marial 
16h30 -17h15 : Adoration eucharistique et vêpres 
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NOS JOIES, NOS PEINES 
 

LA ROCHEFOUCAULD 
 

Baptêmes : 
- 15 décembre : Lana Holderbaum,  
   Angoulême. Lisa Dejugnac, Brie. 
 

Mariage : 
- 21 décembre : Marie-Paule Desage & 
   Julien Garot, Marillac. 
 

Obsèques : 
- 07 décembre : Renée Marsouleau, née  
  Léger, 82 ans, La Rochefoucauld. 
- 10 décembre : Ginette Micas, 72 ans, 
  Yvrac. 
- 11 décembre : André Lamouroux, 90 ans, 
  La Rochefoucauld. 
- 24 décembre : Régis Bourgoin, 80 ans,  
  Rivières. 

- 26 décembre : Diego Gonzales, 85 ans,  
  La Rochefoucauld. 
- 27 décembre : Michel Eliot, 68 ans, La 
  Rochefoucauld. 
- 30 décembre : Serge Catineau, 64 ans,  
  Taponnat. Louis Boulestin, 95 ans, La  
  Rochefoucauld. 
 

MONTBRON 
 

Baptême : 
 

- 21 décembre : Lémaya Mithra, Montbron. 
 

Obsèques : 
 

- 20 décembre : Frédéric Terrade, Montbron. 
- 27 décembre : Jeanne Faurestier, née  
  Paillot, Rouzède. 
- 31 décembre : Eugénie Gazeau, née Neuvy, 
  Montbron. 

- 03 janvier : Louis Martinez, 91 ans, Montbron. 
- 04 janvier : Roland Begin, 91 ans, Feuillade. 
- 06 janvier : André Labidurie, 78 ans,  
  Vilhonneur. 
- 07 janvier : André Peeters, 80 ans,  
Montbron. Jacques Marthon, 65 ans, Marthon. 
- 08 janvier : Christiane Garaud, 85 ans, Saint 
  Germain de Montbron. Rémi Vaudon, 76 
ans,  Saint-Sornin. 
 

MONTEMBOEUF 
 

Obsèques : 
- 22 décembre : Blanche Brun, 100 ans, 
  Le Lindois. 
- 02  janvier : Marie-Thérèse Sardin, 83 
ans, Le Lindois.  
 

 
MONTBRON 

 

MONTEMBŒUF  

LA ROCHEFOUCAULD 

Nous allons vivre 
 

- Mercredi 05 février : 10h00 Catéchisme. 
- Lundi 10 février : 14h30 Réunion de l’Équipe Liturgique. 
- Mardi 11 février : 9h30 Réunion de l’EAP. 
         20h30 Réunion du Conseil pastoral. 
- Jeudi 13 février :   9h30 Réunion aux affaires économiques. 
- Vendredi 14 février : Réunion du Conseil de Doyenné. 
- Mardi 18 février : Lecture biblique. 
- Mercredi 19 février : 10h00 Catéchisme. 

M.C.R. 
La  prochaine réunion aura lieu le mercredi 12 
février à 14h30, salle paroissiale. 
Thème : Hommes et Femmes d’Espérance 
« agissante ».   

D’un siècle à l’autre 
 

Tandis qu’approche le recensement, j’ai sous les yeux les chiffres des recensements de 1818, 1911, 1921 et 2009, pour le canton de Mon-
tembœuf, il est intéressant de comparer les chiffres sur cette étendue de deux siècles.  

Quelques réflexions :  
 
En deux siècles, la population a diminué de 60%. 
Entre 1818 et 1911, la population est stable avec une aug-
mentation de 2,4%. 
Entre 1911 et 1921, la population a diminué de 12,3% : ce 
chiffre permet prendre la mesure de la grande saignée de la 
guerre de 14-18. 
Des communes ont fusionné depuis 1811 : Cherves et Châ-
telars, devenus Cherves-Châtelars. 
Il y a eu un apport de population dans les années 60, avec 
les éleveurs venus de Mayenne, Bretagne et Vendée, puis 
l’exode rural qui se poursuit. 
Seul Montembœuf est en dessous de 50% de baisse, grâce 
aux pépinières, alors que Mazerolles et Saint Adjutory profi-
tent de la proximité de La Rochefoucauld et que les deux 
communes les plus touchées sont en même temps les plus 
rurales : Lésignac (-82,5%) et Mouzon (-76,9%). 
Bien sûr, on pourra dire que ce ne sont que des chiffres, 
mais ils sont le reflet d’une réalité bien humaine, et c’est 
dans cette humanité là que nous sommes appelés à annon-
cer la Bonne Nouvelle de Jésus-Christ. 

Père François  

 Commune 1818 1911 1921 2009 Variation 
1818-2009 

Saint Adjutory 711 598 559 414 -41,7% 

Châtelars 210 / / /   

Cherves 1005 1308 1058 432 -64.5% 

Lésignac 1012 875 793 177 -82,5% 

Le Lindois 811 808 747 343 -57,7% 

Massignac 1062 1287 1115 386 -63,6% 

Mazerolles 757 721 622 371 -51% 

Montembœuf 1161 1276 1063 682 -41,2% 

Mouzon 576 509 453 133 -76,9% 

Roussines 911 1036 939 285 -68,7% 

Sauvagnac 209 204 190 77 -63,1% 

Verneuil 246 310 260 96 -61% 

Vitrac 1120 992 902 515 -54% 

Total 9691 9924 8701 3911 -59,6% 



HORAIRES DES MESSES
Messes Dominicales 

 

 - 02 février- 1er  dimanche du mois 
 Samedi 1er février  - messe anticipée 
   18h30 : Écuras  
 Messe du dimanche 
 Présentation du Seigneur au Temple  
        Journée Saint Augustin  
       11h00 messe unique à Montbron  
(voir encadré pour déroulement de la journée)  
 

-  09 février - 2ème dimanche du mois 
 Samedi 08 février - messe anticipée 
   18h30 : Saint-Sornin 
 Messes du dimanche 
     9h30 : Saint Germain de Montbron. 
   11h00 : Chazelles et Montbron 
 

- 16 février - 3ème dimanche du mois 
 Samedi 15 février - messe anticipée 
   18h30 : Vouthon 
 Messes du dimanche 
     9h30 : Marthon 
   11h00 : Chazelles  et Montbron 
 

- 23 février - 4ème dimanche du mois 
 Samedi 22 février - messe anticipée 
   18h30 : Marthon 
 Messes du dimanche 
     9h30 : Saint-Sornin 
   11h00 : Chazelles et Montbron 
 
En raison de la visite pastorale de Mgr 
Dagens les horaires du 1er dimanche de 
mars vous seront précisés ultérieurement. 
 

Messes en semaine 
 

Le lundi à 9h00 : messe et laudes à Montbron 
Vêpres à 19h00. Tous les autres jours 

messe à 18h30  
 

- Orgedeuil : samedi 1er février à 11h00 
.- Écuras : samedi 15 février à 11h00. 
 - Ecuras : samedi 22 février à 11h00. 
 - Orgedeuil : samedi 1er mars à 11h00. 

MONTBRON 

RENDEZ-VOUS 

DOYENNÉ  
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LA ROCHEFOUCAULD 
HORAIRES DES MESSES 

 

Messes Dominicales 
 

- Le Lindois : samedi 08 février à 18h00. 
- Mouzon : samedi 22 février à 18h00. 
- Cherves-Châtelars : dimanche 02  
  Février à 9h30 et samedi 15 février à 
  18h00. 
- Massignac : samedi 1er février à 18h00 
  Et dimanche 16 février à 9h30 
- Montemboeuf : chaque dimanche à  
  11h00. 
 

  Dimanche 09 février 11h00  
à Montemboeuf  

  Messe anniversaire pour le Père Serge 
 

Messes en semaine 
 

- Mardi 25 février : 11h15 à la Marpa 
 Les mercredis à 18h00, et vendredis à 
 11h30, à l’oratoire du presbytère de  
 Montemboeuf (sauf exceptions). 

MONTEMBOEUF 

HORAIRES DES MESSES 
Messes Dominicales 

 

Samedi 1er février 
 18h30 : Marillac 
Dimanche 02 février 
   9h30 : Rancogne 
 11h00 : La Rochefoucauld 
 

Samedi 08 février 
 18h30 : Taponnat 
Dimanche 09 février 
   9h30 : Rivières 
 11h00 : La Rochefoucauld 
 
Samedi 15 février 
 18h30 : Bunzac 
Dimanche 16 février 
   9h30 : Saint Projet 
 11h00 : La Rochefoucauld 

 
Samedi 22 février  
 18h30 : Yvrac 
Dimanche 23 février  
   9h30 : Agris 
 11h00 : La Rochefoucauld 
          (avec les familles) 
 

En raison de la visite pastorale de Mgr 
Dagens, les horaires du 1er dimanche de 
mars vous seront précisés ultérieurement 

 
Messes en semaine 

 

Lundi : pas de messe à ND de l’Assomption 
Mardi : 17h00 MAPA ou 17h30 : les Flots 
Mercredi : 18h00 ND Chapelle des Bien-
heureux sauf 3ème mercredi du mois : 
17h00 Chapelle de l’hôpital. 
Jeudi: 2ème du mois : 14h30 au long séjour. 
5ème jeudi : 18h30 ND de l’Assomption. 
Vendredi : 17h30 ND Chapelle des Bien-
heureux Adoration et confessions  
 18h00 Messe 

 

 
  

 

État paroissial 2013 
 

  La Rochefoucauld  
 

      - 51 Baptêmes  
      - 18 Mariages 
      - 78 Funérailles 
 

  Montbron 
 

 Pour l’ensemble des 17 clochers de la 
 paroisse  de Montbron, il y a eu : 
       - 57 Baptêmes 
       - 18 Mariages 
       - 83 sépultures 
 

  Montemboeuf 
 

 Pour l’année 2013 et pour l’ensemble  
  des onze clochers, il y a eu : 
 

 - 13 Baptêmes (dont 5 domiciliés sur          
la Paroisse). 
 -   4 Mariages ( dont zéro domiciliés sur      
la Paroisse). 
 - 44 Obsèques ( moyenne d’âge 86,4 ans)           


